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PROCÈS  DE  JOSEPH  POIRE' 
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AMEDrie  28  Mars,  à  la  Cour  du  Banc  du  Roî  pour  !e  Diftriftde  Que- 
bec,  devant  l'Honorable  Juge  en  Chef,  Mr.  le  Juge  Williams  et  Mr.  le 
Juge  ûc  Bonne,  fut  fait  le  Procès  de  Joleph  Poiré,  pour  le  meurtre  volon- 
taire d'Alexis  Lamarre, 'en  le  jettant  le  28  Janvier  dernier  de  deffus  le  C^uai 
de  la  Reine  dans  le  Fleuve  St.  Laurent,  où  il  (e  nuya. 

Le  corps  de  Jurés  choifu  étaient 


Jofeph  GauvreaU) 
Pierre  Portier, 
Charles  Couture, 
Augullin  Dtfoix, 
Antoine  Doilie, 
Murdock  M'Kenzîe, 


Jean  Tourangeau, 
Louis  Gauvreau, 
François  Sanlbucie, 
François  Deligny, 
Alexandre  M 'Donald, 
Pierre  Vincent. 


L'Indiftement  a  été  lu,  et  Mr.  le  Procureur  General  a  ouvert  le  cai 
dans  ks  termes  fuivans: 

Meffieurs  des  Jurés, 

Vous  avez  été  choills  avec  beaucoup  de  difficulté,  et  vous  connîtuez  un 
corps  de  Jurés  nommés  pour  décider  fi  le  Prifonnier,  Jofeph  Poiré  eft  cou- 
pable ou  point  coupable  de  la  mort  d'^/f;vij  lûOTûr»-* — du  crime  de  meur- 
tre. Le  devoir  que  vous  ayez  à  remplir  cil  également  important  pour  le 
Prifonnier  et  pour  la  Société.  Vous  devez  pefer  tout  ce  que  vous  devez  à 
cette  dernière,  et  ne  point  foufFrir  que  des  principes  d'une  humanité  fauffe 
vous  faflent  çancher  en  faveur  du  dernier.  Ce  que  je  dis  ici  n'eft  point 
cour  voHS  préjudicier  contre  le  Prifonnier,  mais  pour  attirer  votre  attention 
a  la  julte  coniidération  du  cas  devant  vous,  dans  tous  ces  rapports.  Si  le 
Prifonnier  eft  coupable,  ce  n'eft  pas  feulement  du  crime  de  meurtre,  mais 

d'un   meurtre  commis  fur  fon  intime  ami  fous  le  voile  de  l'amitié et  je 

crains  que  l'évidence  que  j'ai  à  mettre  devans  vous  ne  juftifie  cette  allertion. 

D'après  le  témoignage  que  j'ai  à  produire,  il  paroitra  que  le  Prifonnier 
avoit  réfulu  le  meurtre  de  Lamarre  fix  femaines  avant  de  l'accomplir.  Us 
étoient  amis  réfidents  dans  la  même  maifon,  et  li  étroitement  unis,  que 
Lamarre  lui  confia  dans  le  cours  de  l'automne  dernier  une  quantité  de  mo- 
rue pour  vendre.  Le  Prifonnier  vendit  le  poiffon,  mais  au  lieu  de  remet- 
tre l'argent  qu'il  avoit  produit,  il  l'en  icrvit  pour  acheter  une  quantité 
de  tabac. 000. De  cette  conduite  furvint  cette  mefintelligence  qui  fe  termina 
par  la  mort  de  Lamarre^    Lamarre,  qui  avoit  grandement  bcfoin  d'argent, 

A  SI  i^ 


.-^' 
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fc  trouva  fruftré  dans fon attente,  et  fut  mécontent  du  prironnier,  rapporta 
l'achat  qu'il  avoit  fait,  le  prifonnier  ne  pouv^nt  ou  ne  voulant  point  réalifer 
le  tabic.  Les  choies  en  ctoient  là  le  rie  Décembre  dernier,  loifquM  s'é- 
K-vs  une  querelle  violente  entre  le  Prifonnier  et  le  défunt,  qui  !►-  termina 
par  descuup^,  et  fit  lortiv  de  la  bouche  du  prifonnier  ces  paroles  frappi^nies, 
al  Irfffées  au  défunt  :--Moii  Jucré  gueux,  tu.  ne  mourras  f  aman  d'autre 
mainqiedela  mienn'.."  Le  14  de  Janvier  ils  eurent  une  autre  querelle 
fu- le  même  luie  .  Lamarre  dans  celle-ci  s'emporta  tout  à  fait,  et  prit  un 
ba  on  rour  fiapper  le  priionnier,  ce  qui  lui  fit  faire  une  autre  déclaration 
a^relféc  ria  dét  mt,  et  aufTi  reinr.rquable  que  les  p.4ro!es  qu'il  lui  avoit  adref. 
fée  le  13'  de  D  cembre — la  voici—"  C'eft  bon,  c'efibon,  tout  cela  fera- 
viaûe,  le  tout  Je  payera  enfemhlc."  Depuis  ce  moment  jufqu'au  28e.  jour 
de  Janvier,  auquel  l'accident  arriv^,  la  conduite  du  prifonnier  envers  le 
déf.nt  fut  celk- d'un  ami  5  cependant  il  n'y  avoit  que  l'extérieur  qui  avoit 
l'appannce  de  l'iimitié  ;  dans  fon  intérieur  il  médiloil  la  dcftruflion  de  fon 
ami  qui  ne  fo  ipçonnoit  rien. 

Le  28  de  Janvier,  le  l'rifonnier  et  le  décédé  vinrent  en  ville  enfemble 
dans  la  même  canot;  et  on  vous  prouvera,  que  le  premier  loin  du  prifon- 
nier à  lou  .irrivée,  fut  d'aller  (eul  vifiter  le  quai  de  la  Reine,  où  le  décédé 
e(l  enfin  péri  ce  même  jour.  Ils  furent  en  compagnie  enfemble  toute  la 
matinée-,  dans  dill'ercnts  endroits  de  îa  ville  ;  mais'  un  peu  devant  midi, 
ét^nuiansla  rue  St.  Pierre,  piè>  de  chez  Mr.  McCuHam,  le  prifonnier  qui 
alors  étoità  une  petite  dilluire  de  Lamarre  qui  étoit  à  parler  avec  Baron 
le  p;ilT;igcr,  t'appclla — "  Lamarre  'viens  ici,  je  'veux  teparlt-r,"  Le  décède 
fui  à  lui  aufTitôt,  et  le  fuivit  vers  le  quai  de  la  Reine  jufqu'à  la  niaifon  d'un 
de  vos  confrères  Jurés,  Mr.  McKenzie^-]e  vous  prouverai  par  un  autre  té- 
moin, qui  les  connoifloit  tous  deux,  Nicolas  Lemage,  qu'ils  fe  rendirent 
crfembl?  fur  le  D.rd  du  qiai,  le  prifonnier  marchant  devant  le  décédé  et 
le  conduifant  au  lit^u  rù  peu  a;  rès  il  périt.  Ils  étoient  enfemble  l'un  à  cô- 
té de  l'autre  fur  le  bord  du  quai,  lorfoue  Lemagi'  entra  chez  Mr.  Mure,  et 
il  n'eut  pas  le  tems  de  nielire  bas  une  brnfféede  bois  qu'il  avoit  appoitée  dq 
la  Cour,  lorfque  Michd  compagnard  co\ira\.  à  la  maifon  en  criant  avtc  vio- 
Ici.c;  ■*"  ydla  un  homme  qui  en  a  jette  un  autre  a  Ijau,"  MdTieurs,  Ml- 
(hd  Campagnard  écoit  domcllique  de  Mr.  Mure,  il  c-ou  forti  avec  la  ca- 
riole  uc  fou  maître,  et  éioit  venu  par  deflbus  le  porche  fur  le  quai  au  mo- 
ment  où  Lcmaoe  l'avoit  lailfc— S'il  en  eut  çié  autrement,  il  n'y  auroit  point 
eu  de  témoia  pour  prouver  par  quels  moyens  la  mort  de  Lamarre  ^voit  été 
eiled'iee  ;  et  je  ne  puis  vous  faire  remarquer  ce  fait  que  comme  une  inter- 
vention de  la  "Divine  Piovidcnce.  Au  moment  de  l'.vrivé  de  Campngiiard^ 
fur  le  quai,  le  décédé  étoit  fur  le  bord  du  quai,  la  figure  tournée  ducôtq 
de  la  livirre;  le  prifonnier  écoit  un  pas  derrière  lui,  ayant  auffi  le  vifagç 
tourné  d'i  c6  é  de  la  rivière,  et  tous  deux  avoient  le  dos  tourne  vers  Caw/a- 
gnard.  Etant  dans  cette  lituation,  au  moment  prefque  de  fon  ai  rivée,  Cam- 
paj'iardvn  dilliiiftement  le  prifonnier,  lever  fes  iiiains,  les  placer  fur  ics 
épaules  du  décède  et  le  poulTer  dans  la  rivière — Campagnard  courut  aufli'ôt 
chez  Mr.  Mure,  ina:s  comme  il  cntroit,  il  vit  le  prifonnier  remonter  le  quai 
à  la  00  rfeet  palfer  par  delTous  le  porche  vers  le  Culde  Sac.  Au  moyeti 
de  phifi'uvs  témoins,  je  fuivrai  le  prifonnier  par  pluiieurs  chemins  non  ufi- 
té.s  depuis  le  quai,  par  l'ancc  des  Mtres.fur  les  côtes  d'Abraham  julqu'à  U 
maifon  d'un  nommé  Coutureda.ns  le  fauxb'^urg  >S/.  j'caf:,  tù   il  avoua  qu'il 

etoit 


étoît  (urle  quai  lorfque  h  àécéàé  fc  noya,  difant  cependant,  qu  il  »  etou 
noyé  Im  même,  ninfi  qa'it  étcii  naturel  de  led.re  pour  fa  propre  prclerva- 
ùon  ;  et  ajoutant  qu'il  cr„ign..it  d'éirc  foupçonne  d'avoir  c?.ule  (a  mort,  et 
dcmando.t  e.i  confeuuence  qt.'on  le  cachât.  Lorfque  le  f  ni  fut  commis,  le 
prifonnier  .voit  une  rédingo.t^  blei.c  et  un  chapeau  couvert  d  une  toile  ci- 
Téc-et  il  ell  digne  deremaiq  -e.  que  le  fo.r  qu'il  fut  découvert  dans  la  mai- 
fun  de  Couture,  n  conduit  de  à  devant  les  M.uiftn.ts,  il  lailla  la  redingoite 
et  la  toile  de  fon  chapeau.      Cependant  elles  vous  feront  produites  et  identi- 

nccs  • 

D'après  les  circonflances  que  je  viens  de  vous  rapporter  et  que  je  voui 
prouvera  p.écilécneni  telles,  que  je  voqs  le.s  ai  citées,  je  fuis  convaincu  que 
le  Pnionnierell  coupable,  et  d.ns  cette  convitlion  je  vais  plus  loin  en  citant 
le  ca.que  je  n'a,  coutume  de  le  faire-il  ne  m'appartient  pas  cependant  de 
dire  sileft  coupable  ou  non  coupable,  c'ctt  votre  p-ntie.  L  évidence  lera 
céncralcment  ur  les  points  fu.vaats.  l'icinierpment  que  le  dctunt  a  cte 
Soye  le  28  Janvier  dernier  de  delfus  le  Quai  de  la  Heme,  sment  que  e 
Prilo.inier  l'a  iet.é  en  bas  du  Q.;.ai.  3"ient  qu'il  s'cft  cache  aulTitot  que  le 
fait  a  été  commis  et  4me..t  qu  il  a  prémédite  la  monde  Lo,>ta,re  longtem» 
avant  qu'dle  a  eu  luu.  et  l'infércnce  du  tout  fera  que  l«^^^rrr  cH  tombe 
par  les  mains  du  Pnfonnier,  avec  deOcin  prémédite  et  qu  il  ell  conlcqucm- 
ment  coupable  de  meurtre.  .      „.  1      •     1»  « —.,. 

Memeu.  5  je  vovis  répète  que  votre  devoir  eft  important  ;  la  vie  d  un  meur- 
trier ell  forfaiçe  par  les  l.oix  de  Dieu  et  des  hommes,  la  Socie:e  n  ell  pas  en 
fureie  ta  it  qu'il  cxille,  car  un  homme  qui  peut  de  propos  délibère  détruire 
une  pe-foniie,  p-ut  détruire  toute  autre.  Le  Prifonnier  a  droit  d  avoir  uns 
cnquê  e  itritle  de  ion  cas  et  chaque  circonftance  doit  cire  pefee  avec  huma- 
nitc  et  lans  aucun  préjugé  contre  lai,  mais  lorfque  je  vous  di.  que  tel  ell  vo- 
tre  devoir  envers  le  Pnfon.iier,  permettez  moi  de  vous  rappeller  que  vous 
avez  également  un  devoir  à  1  emplir  envers  votre  Dieu,  votre  Roi.  la  bocc- 
té,  et  vous  même:-  et  fi  vous  êies  convaincus  qu'il  ciUoupable,  vous  etei 
obligés  de  le  déclarer  par  votre  verdiû. 

Je  yais  procéder  à  appeller  les  témoins  de  la  Couronne. 

Tbmoins  de  i.A  Couronne.  ^  ^         .   •    ,,  • 

zer  Pierre  5«»-o/»— J'etois  en  ville  le  jour  que  Lamarre  a  et"  noyé,  je  l  ai 
vuàlaportedeG«r«.««etIui  ai  parlé,  le  prifonnier  ctoit  .  J'^^'^^  .f 
maifon  de  M'Callum  et  dit  à  i.amare,  "  viens  ici  je  veux  te  p  rler,  c  e- 
toitmidi.  ils  ont  parti  enkmble.  le  prifonnier  eto.t  devant ,  je  les  ai  per- 
dus dl  vue  lorfqu'ils  étoient  devant  la  maifon  de  M'Kcnhe,  allant  du  cote 

du  Quai  de  la  Reine.  ,       .  ...  ,     ^■f„„^. 

xe  KUhdasLcmage^]z  connois  le  prifonnier  et  j  ai  connu  'e  défunt 
vers  midi  le  28  lanvier  dernier,  je  les  ai  renconties.  j'etois  fous  le  porche 
du  Quai  de  la  lleine  en  dedans;  le  Prifonnier  eft  arrive  l•^.P^«"^'«,^'^^^i^ 
bord  du  Qu.i.  et  a  regardé  en  bas  du  Quai.  Lamarre  le  fuivait  ;  J/-^  """"; 
lé  à  la  cuibne  de  Mr,  Mure  avec  une  braffée  de  bois  et  ils  etoieni  alors  im 
et  l'autre  fur  le  bo  d  du  Quai  auifitôt  après,  Mubdtampa^nard  ^^f^^^^J 
dans  la  cuifine.  à  peine  j'avois  eu  le  temps  de  décharger  le  buis.  q"eJ  J°  « 
monté  a  la  cuiline  ;  -Mhbel  Campagnard  cnoit  "  voila  un  homme  qui  eu 
ajrtté  un  autre  ^l'cai.;"  j'ai  paru  :.u  plus  vue.  ]  a.  ete  furlebord  du  Q^  i 
et  l'ai  vu  rhomme  qui  calloit  j  les  paflagcrs  cnt  mis  un  canot  a  1  eau  pour 


f 


if     ! 


i\\ 


le  fauver  et  enfin  le  Pi/ot  Rekt  eft  venu  avec  un  grapin  et  on  a  tiré  le  noyé, 
c'étoit  Alexis  Lamarre,  ilétou  mort  ;  il  peu-  avoir  reflé  une  demie  ou  troi» 
quarts  d'heures  à  l'eau  :  Le  prilonnicr  avoit  une  rendengotte  bleue  et  une 
toile  cirée  jaunaure  fur  fon  chapeau  ;  le  quai  de  U  Reine  et  dans  la  balle 
ville  de  Québec  entre  le  quii de  Si.   André  et  le  Cul-defac. 

Tranjquefiionni  Je  connoiffois  Lamarre  particulièrement,  je  ne  l'ai 
point  connu  pour  ivrogne,  il  ctoit  très  ferme  ce  jour  là  lur  les  jambes. 
Le  qurii  ctoit  très  beau  à  la  terre,  une  pièce  de  chelne  couvroit  le  bord  du 
Quai;  on  a  coutume  de  tirer  de  l'eau  dans  cet  endroit  ;  mais  il  n'y  avoit 
point  de  glace  quand  Lamarre  a  tombé,  un  de  les  pieds  a  repouHé  la  neige 
derrière  lui  ;  je  ne  l'ai  point  vu  tomber,  mais  j'ai  vu  la  trace  du  pied — 
quelques  fuis  les  paffagers  viennent  fur  le  Qi^iai  voir  s'il  y  a  beau  pour  tra- 
verfer,  je  n'ai  point  vu  le  défunt  et  le  prisonnier  en  querelle  dans  ce  mo- 
ment— je  fuis  certain  qu'il  n'y  avoit  point  d'autres  perlonncs  alors  fur  le 
Quai. 

3/r  Michel  Campagnard— l.t  28  de  Janvier,  j'étois  domeftiqtie  chez  Mr 
Mure,  jai  arrivé  ce  jour  là  avec  la  cariole  couverte  de  Mr.  Muie  lou^  la 
crande  porte  du  Quai  de  la  Reine  à  midi  ou  environ,  et  alors  jai  vu  deux 
hommes  fur  le  bord  du  Quai,  j'ai  arrêté  mon  cheval  et  comme  j'ai  regariic 
ces  deux  hommes,  l'un  a  pouffé  l'autre  par  les  épaules  à  l'eau  dans  le  Iku- 
ve  Saint  Laurent,  j'ai  couru  immédiatement  à  l'Office  de  Mr  Mure,  la  porte 
«n  étoit  fermée  en  clef  et  de  là  à  la  eu. fine,  et  en  partant  j'ai  vu  l'homme  qui 
a  pouffé  l'autre  paffer  fous  le  porche  et  gagner  vitement  du  coté  du  Cul  de- 
Sac,  cet  homme  ne  n» 'a  point  parlé,  en  entrant  la  maifon  de  Mr.  Mure  j'ai 
crié  "  voilà  un  homme  qui  en  a  jette  un  autre  à  l'eau,"  il  y  avoit  de  l'eaii 
à  l'ordinaire,  l'homme  avoit  une  toile  cirée  et  une  rendingotte  bleue,  je 
ne  peux  pas  jurer  pofitivement  que  le  prilonnier  eft  l'homme,  parce  que 
je  ne  le  connoiffois  pas  au  paravant,  et  je  n'ai  pas  vu  pa-faiteirtni  fon  viia- 
ge,  mais  je  reconnois  fon  habillement,  il  étoit  de  la  même  grandeui  que  I^e 
prifonnier,  je  reconnois  que  c'eft  la  même  figure  de  l'iomme,  et  d'a^;rèl 
tontes  les  circonftances,  à  ma  croyance  fur  lefermenlque  j'ai  piêié,le  prilon- 
nier eft  l'homme:  dans  le  moment  que  le  fait  cil  arrivé  ils  éioient  tous 
les  deux  fur  le  bord  du  Quai,  mais  Lamarre  étoit  unpeu  avancé  fur  la  pièce 
de  chefne,  la  face  tournée  du  coté  de  la  pointe  Levi,  l'autre  étoit  derrière 
lui  un  peu  à  coté,  il  a  placé  l.s  mains  fur  le  dos  de  Lamarre  lur  fes  épaul 
es  et    l'a  pouffé  à  l'eau,  j'ai  vu  le  coips    de   Lamarre,  il  éioit  noyé.  ^ 

Tan/quejiiûnné.  J'étois  au  tour  d'un  demi  arpent  d'oiiils  étoient,  j'éto;s 
fur  le  devant  de  la  cariole  couverte,  j'étois  arrêté,  je  ne  faifois  que  d'ar- 
river,  lei  hommes  étoient  à  peu  près  à  un  demi  pied  du  bord  du  Quai  de 
la  Reine,  ils  étoient  tranquilles,  debout,  la  face  virée  vers  la  pointe  Levi, 
le  prifonnier  étoit  en  coté  un  peu  en  arrière,  on  pouvoit  paffer  la  main 
entre  eux  :  je  ne  pouvois  les  entendre,  ils  avoient  le  dos  virés  vers  moi  ;  le 
premier  mouvement  oue  j'ai  vu  étoit  de  la  part  du  prifonnier  il  a  levé  les 
deux  mains  et  a  pouffé  Vautre  à  l'eau  ;  il  ne  faifoit  pas  un  grand  effort,  et 
cela  paroiffoit  être  pour  jetter  l'autre  hors  du  Quai,  il  regaidoit  en  bas  du 
Quai  pour  un  inftant,  j'ai  vu  l'homme  tomber  :  le  prifonnier  s'eft  ramené 
les  mains  en  bas,  je  connoiffois  Lamarre,  mais  je  ne  connoiffois  pas  le 
prifonnier,  j'ai  bien  reconnu  les  habillements,  et  je  le  connois  bien  par  fa 
figure  et  fa  ftature.  La  mér  étoit  baffe,  il  va  beaucoup  de  monde  fur  le 
Quai,  des  paffaeers  puur  voir  fi  la  mér  eft  propice  pour  paffer,  il  y  avoit 
^^  *      ;°      '  une 
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^'.'rS:,'  -  P-"''  ^'  profond..,  ,.„., ,.  ,,,„„„,,^  . 

¥  l>oéi.  ti/her     V  .  *^  "°'"''*'^  «  e«  retiré  do 

5'  Martin  Chtniau»      r^  ^°"'    '" 

P'-i'onnier.  alia,u  du  cot£  dfl-  '^"°  i^'''^'''''  «'«i^  "oyc.    j'ai  r. 


„..„  ......  .':8  ^'-  J""  entre  midi  et  une  heure    on  iJ    ':5'î"î'>«2  moi  dans 

)^-l^  qu'il  étoit  peinné    :Î  i,?,'"' °f'«  ^^  'a  foupe,  i 


n  en  voulut  point  d.i 

balTe   ville,  dit  il    /    ^"  "  "'""  P^^inne,  '•  il  «  a  a*,; '"  '""pCf  H 

il  a  oté  la  fédLof"  j'  ""  """'J'u-atr.  f»,fo„X'  =  '"'"""i"  «voit 
Olivier  ThIbS  „t°*„'°cL'"'"''",  '  "  '»  '"i  e  X^f^^î' J''  '«°"»oi.; 
■Cl,  je  vous  crovoi.hi..^  •     V  """  '«  Wr  qui  dit  i  P,   •     "   chapea„_ 

■■tlibien,  dit.il.  all„„.',.,;i!.'i°"  '^bUmm  fe  rendre  J  .,'    , .™".'  «'»■■. 


«■".ce  p.,,,  LeiTuf "  '"f  ""•  «  '"  P"«"  ■"  a'îéconnt  "é"  til^?; 


ne. 


■^ 


il 


V\ 


heures  au  m^un  l»^';""'.    ,,^..1  vu  .^n  f»»'^"^-.     .if.^.u  Lamarre,  je  con- 

n^^aou\^'^\'^^^^''':;^^r      ]c   luis  i»  veuve  du  ^ef-;^^,„,,,    ^j^n  m.rr 

„,.     Caihenne  Can^^'^^J^.   ^,        ,,o»   l-^^^^^.^^,,  à  fon  retour   no- 

tabac,  mon  «>»"  "  ^^   je  8  jo^»r!.  «'»  «  J^ar,  a  ^^.^^^  ^^^    ic    pri 

Le   prilonier  r^'f  V '",  .noie»  lom  ve""^r,*'.'    ,^.„e—mo.»  mari  m'ai'pe>la 

toat  le  monde  qu'w  <*«v"'^'  -^«v  dans  la  ma.lon  ^-/'.i^  chambre,  «alors 

fccour,  des  pe^^""""  J  éTa  es.  ^ie  »à  «l^  ont  -"^JJ.^  .^/famai.  d'autre  mam 
j,-    vl   Petit  qut  le» ont  icF»    ,  „  ,,.ant,  ta  ne  mouinra  j  j.o^e, 

Po:l;r'a  tn--Vrie""j-!--'  '"°"  '"%'  n-::n>.  ^^  -^  ^^  ^^'^Tc 
5ue  de  la  mienne-  V  «rs  le  i4  J     _^^^^  „  gcnt.  je  n  '^^'^  ;^,,-,    v-t  un  b.ton  et 

?e  et  dit  au  prifomcr,  *'  J  ;';  ^.„,ore  entre  eux.  "'°'  /^  f  ,[  lamare,  vous 
au'eyeaai.  ^1»  M^^^t^-  "tendu  le  P-^""';' J^a.i  a  répondu  noo.  et 
?ortiî  dans  la  «^"'S^^.^VeVvous  avec  vo,  P°;"gV* ^ "u.  î'eft  bon .  c'eft  bon, 
Êtes  un  homme,  deff^"^;.f  ,^^,,  de  la  pari  du  p     onier .  ^^^^^^  ,^  ^^,^ 


de  me  Vai>^.  ™''**'.J'  "    *^.A  oiallresdo  pvif"»'^''*.*"'"'  ,,  a  vendu  un  canot, 
cet  argent  devou  'e^cr/ur  i   p  ^  ^^,ia  premur   4         ^^^^p^es.  ib 

Jeniamaio-,      ,      i..;  vu  Io«'« '"' "^  .    „„iii  delà  m»''»"'        c. 
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lAf  7  B  Pttit.  VAU-puté  UmnrretxU  prifonier  le  14  Novembre, 
.t  c^.l^.^ir  a  ait.  Lre^KucUK  tu  peux  ^^"^^^-^' ''*^^Z:''' 
mai.  K  te  rarrappcai  copeud.nt.  tu  ne  mou.ra»  junMuque  de  ma  mam. 

YrlmL^Jl  JeluLdebl  Thoma.,  j'a.  relie  une  heure  a  U  ma.  oa 
aprc  l/a..l kuUc  el  le.  -i  l.inés  en  d.lpute.  U.u.rr.  ,n'a  ^.t  qu  .1  o^a  t 
îhilfor  /'w-Vacr-mailon.  ma.»  <l..'.l  ne  lavo.i  pa.  comment  .  y  r.cndr., 
"«;!•"  .m:une  conno.U«nce  que  li  pr.ionn.cr  voulou  emporter  le.  ha.dc*- 
jc  ne  les  ai  jumui»  revu»  depuis  enlemble. 

Tmoitii  du  Pripnnieri 

ur   Mu"id  GouUt.    J'ai  cunou  d.fuMti.amar^.jVi  demeure  chez  lui. 

il. C;  eu  >:„    quere  le  av^m  le>  rôle»  de  Noël.  e.  iv/.x  ei  ?a,t  etu.en    ,rc. 

fin        au     relie  a  cummcncc  dan.  la  cumb..-.  .U  le  i.uu  ac-rdcd.  u,.  ; 

e  p  ifonr  ervouloidaiirer  la  .na.fon.  mai^  Laman.ne  'ap.un.  .ou  u    Uu  r 

pafolSnt    "     .'en   vouloir,   av.ut   el  aprè,  .U  eto.cn.  au.,s- ci  uei^u..  la 

Lrt«dr-/-<f  environ  17  jours,  ei  j  .  n  iui>  parti  ic  «^  " "^  rie  d.leori— ils  ont 
qoi  cil  arrivé  le  Mercredi,  je  n' ..  r«.ni  eu  '^""""f  ^^^^„^f>  ^^  ,^0  Ion- 
eu  une  peiite  difficulté,  que  Lamarre  commenva,  et  ils  forl.ren.,  le  pr.lon 
Sierd.t!nc  trLpe.p  s  aprè.  ils  é.o.ent  bon.au.is.  .U  k  dunnu.ent  la  m...a 
Hhli:!'  L  ^P.U  Â:rkL  et  (ortoi^nt  de  lu  .na.lon^  ^';-;''-  -^^- 
vent  entrain  ai.nant  la  boinon,  le  prilunr.ier  ne  lui  d.!.^  t  uen  tl  le  icuia 
Teoit  tr.V'   parroinuit  peir/né.  et  uilo,.  c,u;il  par..ro..  pour  toujours    au 

'"  TC  ]^^:i^''y  '.  connu  l'un  «  l'.u.«,  iU  '?"<  «"»»  "-  f""  '= 
Jde Sden.  cl,c..  mi;.-,l.o„i  parlé  cnt.mble,..  m'o,,.  par.  ..rc  er,  a. 

"T  ^"l^:^-i'  connol.  1.  prifonnior  à  ...  barre  ;  i'ai  ,r,  oc. 
ca, L  rivSoy.,a..c.  q.,l4u'a>..c,d,.uW,,i,p.,ur  a^^^^^^^^^^ 

aue  le  ne  la.s  que  m  aciumtcr  a  un  Uevoir  q  ic  uuu.  u  ,  .  r- 

Sue  ^e.ïdilant  ce  que  ji  pui.  di.e  avec  vénic  en  l.veur  du  p,.(o>in.er  :  fa 
patience  .Un  les  fa.ii^ies  et  la  douceur  de  Ion  caraftère.  tand..  qu'il  a  e  c 
Smac^Hagn^e.  ont  :;.c  telles,  que  s'il  me  fallo.t  ta,re  un^  ^^:;;':^^: 
tion  lemblable,  je  le  choili.ois  certainement  p.r  picte.ence  a  .uut  autre  , 
ie  veux  d.rc  avant  l'accident  qui  ell  dernièrement  arrive.  , 

^  le  lui.  La  Cajf.:  Je  con'nûis  le  p.ilonnier  depuis  .2  ans  au  moins,  .la 
demeuré  eh  .  moi  6  à  /  ans.  U  a  totijuurs  eu  un  bon  earaaer.  humain  et 
ailiU  à  rendre  lervice.  je  ne  lui  ai  pas  connu  de  mauvaifes  d.fpohuons. 

Jà  I->i'cn/e 
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Déftnje  du  Prifonnier. 
T^mî*  les  Memeurs  du  Corps  de  Jurés  d'obfervtr  qus  Cd«/>«^«ar^  n^ 
PcJm-  J-rfn7rphiaonom';c/ui^^  >  g- de  l'homme  qu. 

ell  paru  du  Quai.  u  Ju^e  en  Chef. 

Mcflieurs  du  Corps  de  Jurés.  _  t-j;»- 

Lc  Prifonnier  à  la  barre  eft  accufé  de  meurtre  vokntaire  fur  on  Inditte- 
ment  aue  e  vai  vom  faire  lire  («lors  l'inciiacment  a  etc  lu)  dans  cette  ac- 
Tufa  irvourobfervez  qu'il  y  a  trois  chefs,  dans  le  premier.  ,1  eft  avance 
eue  ë  Fleuve  St  Laurent  d.ns  lequel  le  défunt  a  été  r^uye,  ^J^anslapa. 
îohle  de  Québec,  da.s  le  fécond,  qu'il  cil  dans  le  Comte,  et  dans  le  tro  - 

Té"  comnTis  zm-nt\nl  a  c,é  commis  par  le  Pr.fonn.er  a  la  bar.e.  et 
î.ncnt  b'il  l'a  toinmis  avec  d'-lkin  et  malice.       ....  ^    ,,    ., 

^  Pour  vous  mei.re  en  ctat  de  former  votre  opinion,  je  va,s  vous  détail, 
rc  l  évidence  qu,  a  é,é  donnée  (  te.  le  fav.nt  Juge  a  récapitule  1  ev.dencc 
avec  bcauconp  d'exaaitude)  et  a  alors  continue  comme  fuit. 

Voici'^n'îémm.nage  très  fort,  et  je  crois  beaucoup  à  l'évidence  de  Cam^ 

..I.S     i    nTpfroif  pas  être  venu  ici  avec  une  déterninatmn  de  jurer  lan, 

S  l^ucoffiérLon,  il  a  été  extrêmement  n.tcnti      et  m^ 

rfFo'fs  d  .   Confe.l  du  Prilonnier.    (aux  quel   il  étoU  obhg-  en  devo  .)  il 

nt 'as  été  coup  b  e  de  la  plus  petite  contradidV.on.     Il  a  donne  le   temo.- 

".'.    d'  n  hon^nête  homme   et   beaucoup  pour  f-."^'^;'' ^^^  J%7 j;,': 

m'empecherde  repeter  l'oblervation  du  Procureur  General,  que  la  prefence 

L  moment  prouve  l'interpcruion  de  la  divine  Providence.  ..,„,. 

De  fon  évidence,  vo,  s  avez  une  preuve  de  l'hom.cide,  et  de  fori  évidence 

accmnpagn  e    c  cdle  de  Lcmage  et  des  circonllancesde  la   uue  du  prifon. 

nier    de  la  déclaration  à  Couture,  qu'il  étoit  avec  Laman-e  lur  le  quai  lorf- 

nn'  i  s'cft  noyé    de  la   demai.de  qu'il  lui  a  faite  de   le  cacher  et  l'ev.dence 

Jonce  nantTa^àdin.ottc.  la  couverture  de  to.lc  cirée  de  fon   chapeau,   vous 

iTnreuvrtroo  claie,  que  le  prifonnier  ctoit   l'homme,  par  qui  le  de- 

r'^  été  coua^  au  ba   dû  q^uai  ;  la^malice  eft  de  deux  elpèces,  implicite  et 

"^reVrLa  ma  ice  exprcffe'ell  très  rarement  prouvée,  elle  eft  Souvent  trou- 

1  d  s  circonftances  laiirées  à  l'opinion  du  corps  de  Jures,  dans  le  cas  aûuel 

;:  etdant  rus  avez  trois  témoins^u,  i-ent  poru.vement     ur  les    eclarau- 

J  du  prifonnû.  fix  mois  --[J'I.--  ^'^^^./^^Ï:'.? Veit  C'ft  bon  tout 
T::Z\lTZ^T\llT:^T;^^r.  TJ:1T'l^  premier  de  ces  témoins 
eil  ':;:;:  Sf  défiât,  maifq^.  n-ea  pas  V^^^  ^^-^^f^^^^'X, 
ri  .  fni    fon  évidence  a  éié   c  aire  et  circonllancice,  et  ct.onhrmoe  par  les 

Loi^ntrrd^^d^^^^^  M^-  ^^    ^t.f^'l»'"    '<?" 

fUMfpIt     vous  avez  juré  de   décider  et  de  donner  votre  verd.ft  noa 

^f.'!;  irnë^tim^nts  de  cimpafi^on  qoe  peut  ^--^^^-^I'SK'^ 
nier  mais  fuivant  l'évidence:  et  cette  évidence,  J-  luis  fâche  de  le  a  e  e,i 
Wauroup  contre  le  prUonn.cr;  fi  cependant  vous  ne  croyez  pas  ce  qui  a  eje 


l 


II 


tpagnard  nç 
l'homme  qui 


r  on  Indîfte- 
ans  cette  ac- 
il  eft  avancé 
[Idans  la  pa- 
lans le  iroL- 
3ur  mettre  l«s 
le  pas  y  êîrc, 
miner;  vous 
un  homicide 
labarie.     et 


dit  fou8  ferment,  fi  vous  croyez  \ae  tous  les  témoins  ont  dépofé  faulTement 
et  lont  parjures,  vous  acquiterez  e  prilonnier;  mais  fi  au  contraire  vous  êtes 
d'opinion  qu'ils  re  le  (oient  pas,  Je  crains  bien  que  vous  ne  vous  croyiez  o« 
bligés  de  trouvei  le  prifonnier  ce  upable. 

Le  corps  de  jurés  fe  retira,  et  deux  heures  après  revint  avec  Ton  verdift 
««  NON  COUVABLE. '.'.! 

Le  prifonnier  fut  immédiaten  cnt  déchargé. 


vous  détail» 
é  l'évidence 


ice  de  Cani' 
de  jurer  lans 
onobftant  les 
:n  devoii)  il 
né  le  témoi- 
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